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Résumé 

L’objectif de cette étude est l’élaboration d’une typologie des 

exploitations agricoles productrices du manioc dans la commune de Maluku, 

dans la périphérie de Kinshasa en République Démocratique du Congo. Les 

critères choisis sont : les caractéristiques socioéconomiques (Type de main-

d’œuvre, appartenance à un groupe des producteurs et le type de contraintes 

à la production) ; les caractéristiques liées à la technologie de production du 

manioc (superficie emblavée, matériels de labour et le type de matériel 

végétal) ; les caractéristiques liées à la technologie de transformation du 

manioc (mode de rouissage, durée du rouissage et rendement en cossettes) et 

le village. Les données ont été collectées par enquête sur 344 exploitations 

agricoles œuvrant dans 6 villages. La typologie a été réalisée grâce à une 

ACM et une CAH. Les résultats de l’étude ont permis de regrouper les 

producteurs de manioc en trois types sur base des variables retenues. Les 

résultats révèlent 3 types d’exploitations agricoles. Avec le village, le type de 

contraintes, la productivité en cosette, le type de la main-d’œuvre et le type 

de matériel végétal comme les caractéristiques dominantes du premier axe de 

la typologie et  le mode et la durée de rouissage comme caractéristiques 

dominantes du deuxième axe.  

 
Mots-clés : Typologie, Ferme, Variété, Rouissage, ACM   
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Abstract 

The objective of this study is to develop a typology of cassava-

producing farms in the Maluku area, on the outskirts of Kinshasa in the 

Democratic Republic of Congo. The criteria chosen are: socio-economic 

characteristics (type of workforce, membership of a group of producers and 

type of production constraints); characteristics related to cassava production 

technology (exploited area, plowing equipment and type of plant material); 

the characteristics linked to the cassava processing technology (retting 

method, retting duration and chip yield) and the village. The data was 

collected by survey on 344 farms operating in 6 villages. The typology was 

made thanks to an ACM and finalized by a CAH. The results of the study 

made it possible to group cassava producers into three types on the basis of 

the variables retained. The results reveal 3 types of farms. With the village, 
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the type of constraints, the productivity in cosette, the type of labor and the 

type of plant material as the dominant characteristics of the first axis of the 

typology and the mode and duration of retting as the dominant characteristics 

of the second axis.

 
Keywords: Typology, farm, variety, retting, ACM 

 

Introduction 

La croissance démographique et le fort taux d’urbanisation que 

connait les pays en développement entrainent les changements des modes 

alimentaires et l’accroissement de la demande alimentaire (OCDE/FAO, 

2016 ; Edoun et Mongbo, 2020 ; Soumare et al., 2020a ; Soumare et al., 

2020b; Balian et al, 2021). En République Démocratique du Congo (RDC), 

ce contexte amène des nouveaux défis pour le secteur agricole (Beucher et 

Bazin, 2012 ; Miteu et al., 2019 ; Mwabila et al., 2021), notamment dans 

l’approvisionnement des villes en produits agricoles et la création des 

emplois durables (Mpanzu et al., 2011 ; Muteba et Nkulu, 2019) mais aussi 

présente des nouvelles opportunités dans l’accès aux marchés des petits 

fermiers. Malheureusement, jusque-là ces dernières ne sont que très 

faiblement capitalisées faute d’une offre soutenue tant en quantité qu’en 

qualité.  

Les exploitations agricoles familiales qui représentent la majorité des 

unités de production en RDC, exercent des fonctions non marchandes 

(sécurité alimentaire, gestion de l’environnement, etc.) à prendre en compte 

dans tous les systèmes économiques (Dugué, 2007 ; Tshomba, 2018). Ceci 

nécessite de comprendre les pratiques et les objectifs des exploitations 

agricoles familiales, ensuite leur dynamique d’organisation et de 

fonctionnement, pour enfin les associer à la définition des stratégies de 

développement (Dugué, 2007 ; Cochet, 2011). Fortement influencées par les 

facteurs du milieu naturel, les exploitations agricoles doivent s’insérer dans 

des systèmes d’activités locaux et un tissu économique. Ceux-ci vont influer 

non seulement sur l’accès aux facteurs de production et donc sur les 

stratégies des producteur mais aussi et surtout sur leur intégration dans des 

chaines de valeur à la fois compétitives et durables (Beucher et Bazin, 2012). 

Caractérisées par une forte diversité socio-économique, organisationnelle et 

fonctionnelle suivant leurs zones agro-écologiques, les exploitations 

agricoles font objet des transformations structurelles et fonctionnelles 

observées dans l’agriculture. Cependant, leurs effets sur le développement 

durable sont très peu documentées (Mbetid Besan et al., 2002 ; Dugué, 

2007 ; FAO, 2014). 

Pour définir et évaluer les politiques publiques et les grands enjeux 

auxquels est confrontée l’agriculture,  la caractérisation des unités de 
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production agricole est utile (Cochet et Devienne, 2006 ; FAO, 2014) en ce 

qu’elle permet des interventions précises et basées sur leurs caractéristiques 

les plus discriminantes (Adjobo et al., 2020; Rabe, 2021). Ce qui peut leur 

permettre d’accroitre leur compétitivité et ainsi tirer profit des opportunités 

offertes par les marchés national et mondial (Tshomba, 2018 ; Miteu et al., 

2019).  

Dans cette logique, plusieurs études relatives à la caractérisation des 

exploitations agricoles ont été menées ces dernières années. Dans le contexte 

de l’Afrique, les études conduites ont mis l’accent principalement sur 

l’équipement agricole, le nombre d’actifs, le type de producteur, la force de 

traction des animaux et le type de traction comme caractéristiques 

discriminantes pour la classification des exploitations agricoles (Mbetid 

Besan et al., 2002 ; Guèye et al., 2008 ; Rabe, 2021). D’autres ont pris en 

compte la superficie cultivée, les productions et revenu agricole, la 

couverture alimentaire, le cheptel, les modes d'acquisition des terres 

(Soukaradji et al., 2017) et l’accès aux services agricoles (Sossou et al., 

2021). Ces facteurs ne suffisent pas pour expliquer tous les contextes, en 

particulier le cas de la RDC.  

Dans les zones urbano-rurales telles que le Plateau de Bateke, dans la 

commune de Maluku, les exploitations agricoles ne recourent que de façon 

marginale à la traction animale (Lufuluabo et al., 2021). Pour la même zone, 

Muayila (2012) met l’accent sur les caractéristiques socio démographiques 

du producteur, le système agricole, l’accès aux ressources productives, la 

diversification des cultures, l’orientation de la production et le portefeuille 

économique du ménage pour grouper les exploitations agricoles. A ces 

critères, Lufuluabo et al. (2021), ajoutent l’écosystème, la perception et 

l’adaptation au changement climatique pour catégoriser les exploitations 

agricoles dans la même zone.  

Aliment de base en RDC, le manioc a fait objet de nombreuses et très 

diversifiées études.  Celles-ci ont porté pour la plupart sur la gestion de la 

fertilité des sols, l’amélioration variétale, l’accroissement de rendement, la 

transformation, la commercialisation et la consommation (Mahungu et al., 

2015 ; Moloba et al., 2019). Les études focalisées sur la typologie et incluant 

la technologie de transformation peuvent être très pertinentes notamment 

dans l’orientation des politiques qui favoriseraient l’adoption des innovations 

dans le domaine de transformation des tubercules (Cochet, 2011). 

Face aux exigences du marché et la concurrence des produits de 

substitution importés, des nouveaux critères méritent d’être associés à la 

caractérisation des exploitations agricoles dans la mesure où la compétitivité 

des filières agricoles exige non seulement des progrès importants au niveau 

de la productivité, mais à tous les niveaux de la chaîne des valeurs (James et 

al., 2013 ; Contech et al., 2015). D’après Nweke et al. (2002), en dépit de la 
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stabilisation de la production nationale du manioc depuis 2002, la 

transformation n'a pas été stimulée au rythme de cette production, 

comparativement à l’Afrique de l’Est. Moloba et al. (2019) font remarquer 

que les besoins de transformation du manioc en Fufu (pâte alimentaire à base 

de manioc mélangé ou non au maïs) de meilleure qualité constituent toujours 

un réel défi en RDC. 

L’objectif de cette étude est de caractériser, sur base des aspects 

techniques et socio-économiques, les exploitations agricoles familiales du 

plateau de Bateke, dans la commune de Maluku, en prenant en comptant la 

technologie post récolte du manioc. Ce qui pourrait permettre d’élaborer des 

politiques publiques à même d’insérer les producteurs agricoles dans un 

processus de développement durable des chaines de valeur.  

 

Méthodologie 

Milieu d’étude  

Le plateau Batéké est situé dans la commune de Maluku, à l’Est de 

Kinshasa, en République Démocratique du Congo, entre 4° et 5° de latitude 

Sud et entre 15°30’ et 16° 30’ de longitude Est.  

 

Données   

Les données de cette étude ont été collectées auprès de 344 

producteurs actifs dans la transformation de tubercules de manioc en 

cossettes de manioc évoluant dans 6 villages du plateau de Bateke. Quarante 

à soixante-dix producteurs ont été interrogés par village. L’enquête a été 

réalisée dans la période de juillet à août 2018. 

Dix variables ont été retenues pour cette étude : le village (Kingawa, 

Kinsele, Mongata, Mbakana, Menkao et Mampu) ; la superficie exploitée 

(≤1ha, 1-5ha et > 5ha) ; le type de variété (locale, améliorée) ; le type de 

matériel utilisé pour le labour « outils » (Houe, Tracteur) ; l’adhésion à une 

dynamique associative « Mbre.Assoc. » (Oui, Non) ; le type de main 

d’œuvre « MainDœuvre » (Familiale, Payée) ; le mode de rouissage 

« Rouissage » (Bac, Faillance, cours d’eau) ; la durée du rouissage 

« JrsRouissage » (<3Jrs, 3-5Jrs, >5Jrs) ; le type de contrainte rencontrée 

« Blocage » (Technique, Financier, Autre) et le rendement en cossette de 

manioc (<=1700 kg, > 1700kg).    

 

Analyse des données  

D’après Lufuluabo et al. (2021), Sossou et al. (2021), et Mbetid-

Bessane et al. (2002), la détermination des types d’exploitations agricoles se 

fait par différentes techniques statistiques multidimensionnelles. A côté de la 

segmentation, l'analyse multidimensionnelle est bien indiquée quand il s’agit 
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des typologies de structure basées sur les moyens de production disponibles 

dans l’exploitation et permettant d’obtenir une photographie des 

exploitations agricoles d’une région à un moment donné. Les techniques 

multidimensionnelles les plus utilisées sont l’Analyse en Composantes 

Principales (ACP), l’Analyse de Correspondances Multiples (ACM), la 

Classification Hiérarchique Ascendante (CHA) et l’Analyse Factorielle 

Discriminante (AFD). Dans cet article, l’ACM a été utilisée, étant donné son 

avantage de regrouper les modalités dans un graphique selon qu’elles se 

rapprochent ou se distendent les unes des autres. Afin de réaliser l’ACM, les 

variables quantitatives ont été discrétisées. La CHA a permis d’identifier et 

de classifier les individus dans les différents groupes. Pour arriver aux 

résultats, les données collectées ont été analysées avec le logiciel R.3.6.3 

grâce aux packages FactoMineR. 

 

Résultats  

Dans la zone d’étude, 40% d’exploitations agricoles ont une 

superficie < 1ha ; 35% ont une superficie de 1-5ha et 25% de producteur ont 

une superficie exploitée > 5ha.  Le labour se fait soit à la houe (31%), soit à 

l’aide du tracteur (69%). Le matériel végétal est essentiellement fait des 

variétés améliorées (60,5%). La main d’œuvre est de type familial (51%), 

avec une proportion non négligeable de la main d’œuvre payée (49%). La 

dynamique associative est peu développée, avec seulement 6% de 

producteurs qui travaillent en association. Le rouissage du manioc se fait 

dans des cours d’eau (43%), dans des constructions en faïence (34%) ou dans 

des bacs (23%). La durée du rouissage est d’au plus 3 jours (48%), ou encore 

varie entre 3-5 jours (40%). Le rendement en cossette de 51% des 

producteurs est de 1 700kg/ha. La contrainte majeure pour les producteurs de 

cossette de manioc est d’ordre financier (65%).   

Le Tableau 1 résume le pourcentage d’informations expliquées par 

chacune des principales dimensions (les sept premières dimensions). Il 

ressort que les 3 premières dimensions expliquent plus de 34,2 % des 

informations. 
Tableau 1. Valeurs propres des dimensions de l’ACM 

 Dim.1 Dim.2 Dim.3 Dim.4 Dim.5 Dim.6 Dim.7 

Variance  0,371 0,245 0,172 0,164 0,131 0,111 0,093 

% of var. 20,627 13,596 9,566 9,089 7,269 6,192 5,165 

Cumulative 

% of var. 

20,627 34,222 43,788 52,877 60,146 66,338 71,504 

 

La Figure 1 montre la projection des modalités sur l’ACM. Elle 

révèle que la première dimension est dominée par les variables 

caractéristiques de la localisation (village), des contraintes à la production 
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(Blocage), du rendement en cossette de manioc (RendtparHa), du type de la 

main d’œuvre (MainDoeuvre), et du type de matériel végétal utilisé 

(Culture).  La deuxième dimension est dominée quant à elle par la 

localisation de l’exploitation et le type de rouissage (Rouissage). 

 

Figure 1. Projection des variables sur des axes principaux de l’ACM 

 

Les Figures 2 et 3 présentent les classes ou groupes d’exploitations 

formés par projection des individus (CHA) fait à partir de l’ACM, et la 

Figure 4 présente la projection des modalités sur les axes (ou dimensions). 
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Figure 2. Classification des exploitations 

 

Figure 3. Projection des individus sur les axes 

Au regard de ces figures, il se forme 3 principaux types d’exploitations 

agricoles.  

 

La figure 4. Projection des modalités sur les axes principaux 
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Le premier type est constitué des exploitations agricoles du village 

Mbankana. Il s’agit des exploitations de taille moyenne, de 1 à 5ha, ayant 

recourt au tracteur pour le travail de la terre. Ce type d’exploitation réalise 

des rendements des cossettes de manioc > 1 700kg/ha à partir de des 

tubercules de manioc produit. Les variétés de manioc utilisées sont en 

majorité des variétés améliorées, et la durée de rouissage varie de 3 à 5 jours. 

Les contraintes majeures dans la production des cossettes sont d’ordre 

technique. Le troisième type est constitué des exploitations localisées dans 

les villages Kinsele, Menkao et Mongata. Ce sont des exploitations de très 

petite dimension, de moins d’1ha. Le matériel de labour est à prédominance 

la houe. Les variétés les plus utilisées sont du type local. La durée de 

rouissage y est plus longue (>5jours). La contrainte majeure des 

exploitations de ce type est d’ordre financier. Les exploitations des groupes 1 

et 3, ont en commun les caractéristiques suivantes :  le rouissage se fait dans 

des cours d’eau, la main d’ouvre est du type familial et les exploitants ne 

travaillent pas en association.  

Le deuxième type est dominé par des exploitations localisées dans les 

villages Mampu et Kingawa. Elles sont caractérisées par des superficies 

relativement grandes (>5ha), le labour manuel (à la houe), l’usage des 

variétés améliorées, l’emploi de la main d’œuvre payée, le mode de 

rouissage en bac ou faïence, une durée de rouissage courte (< 3jrs), le travail 

en groupe, et des rendements en cossettes d’au plus 1 700 kg pour 1ha de 

manioc frais récolté.  Les contraintes les plus rencontrées sont d’un autre 

ordre et dans une moindre mesure, d’ordre financier. 

 

Discussion  

La superficie moyenne des exploitations du type II est importante. 

Dans la zone, les exploitations de manioc sont de très grandes dimensions 

comparativement à la moyenne des autres zones de la RDC et de l’Afrique 

(Mpanzu et al., 2011 ; Gossou et al., 2015 ; Muloba et al., 2018 ; Miteu et 

al., 2019 ; Lufuluabo et al, 2021). Cette situation s’explique par la présence 

d’exploitants détenant des superficies moyennes de 25ha, accordées dans le 

cadre du projet d’implantation des jeunes fermiers, lancé vers les années 

1985 (Lufuluabo et al., 2021). Ces exploitations combinent la production du 

charbon de bois et l’agriculture, qui se fait en général sur des superficies 

moyennes de 5ha (Lubalega et al, 2017 ; Lufuluabo et al, 2021). Par la suite, 

la culture de manioc, est installée entre les souches restées au sol. Elles 

représentent une réelle contrainte (autres contraintes) pour l’utilisation du 

tracteur (charrue) pour le labour. Ce qui peut justifier le fait qu’ils ne 

s’attèlent pas à mécaniser leurs exploitations. En plus de contraintes 

financières, ils font face à d’autres types de difficultés, notamment les 

difficultés d’évacuation des cossettes faute de route dans la zone. Ces 
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exploitations mélangent les variétés locales et améliorées qui arrivent à 

maturité à au plus 11 mois. Les bacs et les faïences y constituent les 

principaux équipements pour le rouissage. Ceci s’explique par le fait que les 

cours d’eau sont rares. La courte durée de rouissage, de 3 jours est due à la 

faible teneur en cyanure dans les variétés améliorées, comparativement aux 

variétés locales. Toutefois, leur production de cossettes reste faible. Comme 

le fait remarquer Guegan et Pepin, (2009), la faiblesse de la production ne 

semble pas inquiéter ces agriculteurs, qui savent qu’ils peuvent compter sur 

l’étendue de leurs champs pour assurer une production amplement suffisante 

à l’alimentation de la famille tout au long de l’année. Les producteurs 

comptent également sur le revenu de la vente du charbon de bois. Lubalega 

et al (2017) et Lufuluabo et al (2021) affirment qu’à Maluku, les 

exploitations se trouvant en zones forestières ont un rendement en manioc 

plus élevé que celles des zones de savane.  

La proportion des producteurs qui font recours à la main d’œuvre 

salariée dans les villages étudiés est importante (48,8%). Selon Lufuluabo et 

al. (2021), cette observation pourrait se justifier par l’importance de la 

superficie associée à un accès aux ressources de niveau moyen et fort. Les 

producteurs faisant face à des contraintes financières préfèrent se regrouper 

et travailler en groupe.    

Les exploitations du types I et III, correspondent au prototype des 

exploitations de type familial rencontrés majoritairement en RDC (Miteu et 

al., 2019 ; Mpanzu et al., 2013). D’après NEPAD (2013), avec moins de 2 ha 

de superficie, en Afrique, ces exploitations reposent principalement sur 

l’utilisation du travail familial. Celles de type III ont des superficies réduites 

(< 1ha). Comme déjà démontré par Muayila (2012) et Lufuluabo et al. 

(2021), ces exploitations agricoles de Maluku sont proches du type 

traditionnel. Elles appartiennent aussi aux exploitants qui travaillent plus 

seuls qu’en association. Alors que les exploitants du type III utilisent des 

outils aratoires rudimentaires tels que la houe, ceux du type I ont accès au 

labour mécanisé. Ceci peut se justifier par la superficie exploitée. Selon 

Lufuluabo et al (2021), les exploitants de cette zone sont souvent locataires. 

En effet, sur des très faibles superficies, le labour mécanisé n’est pas 

rentable. Celles du type I ont plus accès au labour mécanisé. Celles-ci se 

localisent plus en zones de savane. Les exploitations du type III recourent 

plus aux variétés locales à cycle long (16-22 mois) avec généralement un 

taux plus élevé en cyanure (McKey et al., 2020; Ogbonna et al., 2020). Dans 

les exploitations du type I, il existe des champs poly variétaux. La littérature 

confirme la relation positive entre le temps de rouissage et la teneur en 

cyanure (Oghenechavwuko et al., 2020).  Ce qui explique la durée de 

rouissage de rouissage plus longue dans ces zones. Selon les résultats de 

Massamba et Treche, 1993 ; Ampe et Brauman, 1995 et Moloba et al., 2019b, il 
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s’agit donc du rouissage traditionnel. Cette durée est principalement due à la 

technologie de rouissage en eau courante (rivières et étangs) qui est 

dominante car pratiquée par 43% de producteurs.  L’allongement de la durée 

de rouissage traduit un manque de la maitrise des techniques de 

transformation, celle-ci constitue un goulot d’étranglement et joue sur la 

possibilité d’obtention d’un produit fini sain et de qualité blanche et 

constante exigé sur le marché (Moloba et al., 2019b). 

Le rendement en cossette plus élevé à Mbankana se justifie par la 

diffusion des techniques améliorées dans la production et la transformation 

du manioc en micro cosettes dans cette zone dans le cadre des projets de 

développement (Bulakali et al., 2014).  Il s’observe que les exploitants du 

type I capitalisent les techniques de production du manioc ainsi que de 

transformation des tubercules en cossette. Ils exploitent au mieux les 

opportunités du marché, et sont plus proches des exploitations du type 

moyen selon la typologie de Wegner et Zwart (2011). Ces auteurs affirment 

que les exploitations de taille moyenne sont plus tournées vers le marché, 

entreprenantes, techniquement et économiquement efficaces. Suivant la 

typologie réalisée par Lufuluabo et al (2021), orientée vers la sensibilité et 

l’adaptation aux changements climatiques, cette catégorie de producteurs se 

trouverait dans la zone géographique située vers le N-W, dans la même zone 

que Menkao. Dans la présente la typologie ne tient pas compte de l’aire 

géographique et est basée sur des critères d’un autre ordre.  

 

Conclusion  

La typologie des exploitations agricole de Maluku en fonction de la 

technologie post-récolte du manioc a été basée sur les caractéristiques 

techniques, prenant en compte les aspects liés à la production et à la 

transformation du manioc, et socioéconomiques des exploitations. Les 

données collectées ont permis d’identifier 3 types d’exploitations. Les 

exploitations de petites tailles (type III) qui ont des faibles superficies, un 

faible accès aux ressources de production avec des fortes contraintes 

financières. Ces exploitations sont caractérisées par les variétés non 

améliorées, à forte teneur de cyanure, et une faible maîtrise des techniques de 

transformation de manioc et des faibles rendements en cossettes.  Les 

exploitations moyennes (type I), de 1-5ha, ont accès au labour mécanisé et à 

une main-d’œuvre payée. Elles sont plus tournées vers le marché, 

techniquement et économiquement efficace tant dans la production en 

manioc frais qu’en cossette. Les variétés améliorées y sont plus présentes, les 

techniques de transformation sont maitrisées et les rendements y sont plus 

élevés. Les exploitations de grandes tailles (Type II), de plus de 5ha, se 

basent sur un système de production agroforesterie-agriculture-production de 

charbon de bois-agroforesterie. Ces exploitants ont moins de contraintes 
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financières, l’usage des variétés améliorées, mais ont des faibles rendements 

en cossettes.  

En général, la durée de rouissage est courte pour les variétés 

améliorées.  Le rendement en cossette est associé à la main-d’œuvre payée, 

variété améliorée, usage du tracteur.  Autrement dit, le rendement en 

cossette, est favorisé par une maitrise des techniques améliorées de 

production et transformation du manioc.  En dépit des performances des 

exploitants du type I, il convient de spécifier les contraintes techniques 

auxquelles ils font face et élaborer des stratégies de réponse.  
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